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CRUELLE ENIGME
Inexplicable dispariti ion d'un célibataire.-L'u-

vre de la instice,

Les disparitions mystérieuses sont à l'ordre du

jour depuis quelqne temps et se multiplient avec

une inquiétante recrudescence absolument com-

mie se multiplièrent, à l'époque correspondante

ou à peu près, de l'an dernier, les crimes inouis

dont le souvenir est encore tout frais à la mé-

moire de nos populations rurales et citadines.

En novembre dernier-vers la fin du mois-

Alexandre Brouillette, cultivateur et célibataire,

âgé de 35 ans, et demeurant dans le petit village

de St Alexis, comté de Montcalm, se mettait en

route ponr Montréal avec l'intention d'aller

écouler sur le marché une provision de tabac

assez considérable. Qu'ajouter de plus, si ce

n'est, comme toujours en pareil cas, que person-

ne le vit dans la grand métropole, de même qu'à
Si Alexis, ses proches eurent la douleur de ne

pas le voir revenir. Rien depuis, n'est veuu dé-

chirer le voile qui recouvre peut-être un mystère

auquel père et frères du disparu ne songent

qu'en frisonnant.

Alexandre Brouillette demeurait dans la mai-

son paternelle La terre qu'il possédait et ses

dépendances furent tout récemment vendues par

le shérif. Brouillette portait, vers l'époque de

sa disparition, une casquette de drap, un gilet et

un veston " d'étoffe du pays." Fait à noter, il

portait toujours sur lui une somme d'argent assez

rondelette.

Alexandre Brouillette était un grand gaillard,

vigoureux et possédant une figure intelligente.

S'il n'avait été victime de quelque accident

inexplicable ou de quelque aventure où sa vie

a peut-être été la rançon de l'aisance qu'il avait

acquise, au prix de plusieurs années de labeur,

TRADUCTION ET REDAOTION

Souvent le monde commercial, industriel ou
financier désire confier la rédaction de ses circu-
laires, brochures ou annonces à des experts;
mais ou ne réussit pas à les trouver, à moins
que, comme cela arrive trop souvent, sa confian-
ce ne soit accordée à des gens qui n'ont ni la
science ni l'expérience. Il ne suffit pas de faire
beaucoup de publicité: il f-4ut encore et surtont
qu'elle soit à point. Si la forme ne vient pas à
l'appui du fond, le but visé n'est pas atteint, la
pensée de l'intéressé est mal exprimée, peut-
être même n'est elle pas du tout comprise par
ceux dont on recherche la. clientèle,

On nous a tiès souvent demandé d'orga-
niser ici, sous les auspices du REVEIL,UU service
de rédaction générale et de traduction d'anglais
en français, ou vice versa. C'est pour satisfaire
à cette demande que nous venons annoncer que
dorénavant des experts se chargeront non seule-
ment de travaux commerciaux, mais littéraires et
techniques.

Notre tarif n'aura rien d'exorbitant, nous ap-
porterons dans l'exécution des commandes un
soin méticuleux et toute la célérité possible.

On pourra s'adreser à la direction du REVEIL,
au No 15'1 rue Sanguinet, on par lettre au bu-
reau de poste, Boite 2184, Montréal.

SOYONS CONFIANTS

La consomption est combattue avec succès
par l'emploi du BAUME RHUMAL. 59

n'aurait-il pas donné signe d'existence depuis le

jour où son père et ceux qui avaient appris à
l'aimer le virent s'éloigner du foyer, cheminant

paisiblement vers la cité commerciale où il de-

vait trouver la rémunération de son travail d'une
saison ?... Terrible question, cruelle énigme dont
la réponse demeure ensevelie dans l'abime inac-
cessible des choses mystérieuses.-La Presse.

On a appliqué les sangsues à un homnme poli-

tique éminent.
Le politicien va beaucoup mieux. Sinilia si-

nilibus curantur.
Oui, mais les sangsues sont mortes.


